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Les Movusrrques pr FRANCE, 


rar M. E. Sécu. 


Culicinae. 


GENRE Ochlerotatus. 


Le tableau donné plus hant (page 225) a été établi pour permettre de 
reconnaître rapidement les Ochlerotatus de la faune française. Si lon veut 
tenir compte des aflinités naturelles que présentent entre elles les diverses 
espèces, il convient de les distribuer comme il suit : 


1 -= (2). © : Sternite du 8° segment abdominal bien plus long et plus large 
que le lergite correspondant; cerques visibles extérienrement, anssi 
longs que larges (fig. 1h-1 ). 

g : Appareil génital : 1% article des forcipules très velu, verrnes rudi- 
menlaires ou absentes. Pas de soies en hamecon. l. Finlayu. 
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1, extrémité abdominale de Ochlerotatus (Finlaya) geniculatus 9; — 2, de l'Orklero- 
aus communis $; — 3, appareil géaital 7 de Ochlerotatus scapularis (d'après Howard, 
Dyar el Knab); — 4, de lOchlerotatus (Erculer) vexans, 


2—{1), Q : 8° segment abdominal normal, conique, son sternite à peu 
près aussi long que le lergile correspondant: cerques bien plus longs 
que larges (fig, 14-2). 

g : Appareil génital : 1° article des forcipnles avee des verrues bien 
développées ou des soies en hameçon. 

3 -(4). S : Appareil génital : 2° article des forcipules court, épais, pa- 
raissant fourchu; 3° article inséré avant l'extrémité du 2“. Pas de gon- 


apophyses (fig. 14-4). U. Ecculex. 
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h—(3). S : Appareil génital : 2° article grêle, simple; 3° artele inséré à 
l'extrémité dn 2°. Des gonapophyses (fig. 14-31). HI. Ochlerotutus. 


I. Suge. Finlaya Theobakl 1903, M. C., HE, 281; Blanchard, Moust., 
h15 (1905); Edwards, Bull. Ent. Res., VI, 211 (1917). 


Type du sous-genre : Finlaya poicilia Theobald. 


Ce soug-genre parait être naturel, toutes les espèces connues présentent 
le caractère fonrni par le 8° segment abdominal des ©. L'appareil génital G 
est d'un type uniforme (Brolemann, ban. Soe. Eur. Fr., LXXANIE, p. 81, 
fig, 13 à 19). 


Les larves sont très voisines de celles des Ochlerotatus s. s. 


1. Ocucenorarus (F.) cexicuzarus Olivier 1791, Encycl. Method., VI 


134; Edwards, Ent. Mont. Mag., XLIX, 107 (19153). 


Syn. ornatus Meigen 1804, S. B., 1,5, 4; Schiner, F. A., IT, 629, 11 
G 864). Taali Meigen 1818,S. B.. doD e Schiner, F. n°, 260, 

11864); Theobald M C., If, 51,72 Fu. Blanchard, Moust., 
337. 115 (1905): Edwards, FR NLV, 220, 8 (1912). — ie 
guttatus Curtis 1835, Brit. Ent., XIE, 537. — albopunctatus Rondani 1872, 
Boll. Soc. Ent. Ital., IV, 31, 5: Blanchard, l. c., 331, 103 (1905); 
Villeneuve, Bull. Soc. Ent. Fr., 56, 11 (1919); Brolemann, Ann. Soc. 
Ent. Er., 03B: g; 101 : ® (1919). 


Larve : Edwards, Bull, Ent, Res., VIL, 212 (1917); Ann. Mag. nat. 
hist.. IT, 353 (1919). 

Bourg-la-leine (Lungeron); Forèt de Saint-Germain (Alluuud): Ne- 
mours 0), Chaville (Surcouf : Mns. Paris); Meudon (Séguy : Mus. Paris): 
tambouillet (D Villeneuve); Fontainebleau (Séguy : Mus. Paris); Marne : 
Verrières, Villers-Dauconrt (Cordier); Gray (coll. André : Mus. Paris); 
Saint-Sulpice-Laurière (Alluand): Pau (Brolemann); Perpignan (Weiss : 
Mus. Paris): Corse : Corte, Vizzavona (WMaïndron : Mus. Paris). 

Angleterre (Theobald); commun dans le sud de T Angleterre ( Edwards ); 
Belgique : Gand (D° Goetghebuer), Hollande (Theobald); Allemagne 
(Meigen, Schiner), Russie EAI Hongrie, Autriche (Theobald): 
Dalmatie, Italie, Suisse (Blanchard); Espagne ob Lauffer). 

Algérie : Boghari (Surcouf : Mus. Paris). 

Long. : 5-8 millimètres; aile : 3.5-7 millimètres. 

Formule unguéale, S : 1.1—1.1—0.0; © i 1.1—1.1—0.0. 


Cette espèce apparait dès la fin d'avril et se rencontre pendant tout l'été, 


() Une $ provenant de Nemours (J. Surconf : Mus. Paris) a été étiquetée 
par Theobald : Culiçala nigripes, 
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surtout dans les bois et les forêts. L'adulte est insupportable pendant les 
journées chaudes. II y a denx générations par an. 

Les œufs sont pondus isolément, en petit nombre, dans les trons ou les 
crevasses des arbres dans lesquels l'eau séjourne. La larve primaire de 
l'O. geniculatus est blanche, opaline; la larve adulte est de couleur brun 
foncé. La tête est de couleur plus sombre que le reste du corps: antennes 
courtes, sans toufles de poils. 
Thorax et segments abdominaux 
avec des poils «en étoile». Un 
seul rang d'écailles simples sur 
le 8° segment. Siphon respi- 
ratoire court de couleur brun 
foncé avee un peigne de 14- 
17 dents serrées, les dents api- 
cales très grandes. Branchies 
respiratoires courtes (fig. 15). 

J'ai trouvé la larve de TO. 
geniculatus dans une crevasse 
d'Ulnus campestris dans le bois 
de Meudon (mi-avnil). Elle vit 
en compagnie de l'Anopheles 
(Cælodiazesis) plumbeus Hali- 
day et d'une larve de Goléoptère 
aquatique (Helodini). Les larves 
de l'O. geniculatus ont les tégn- 
ments très mous, elles se dé- 
placent avec beaucoup moins de 
vivacité que les autres larves 
de Moustiques. Elles sont fré- 
quemment dévorées par les 
larves d'Anopheles avec les- 
quelles elles vivent. 





Fig. 15. — Larve adulte En Angleterre, Edwards à 
de l'Ochlerotatus geniculatus Olivier. trouvé cetle même larve dans 


un trou à la base d’un Hêtre, 
toujours avec son antagoniste l'A. plumbeus. L'espèce américaine Aedes 
( Ochlerotatus) triseriatus Say vit dans les mêmes conditions, en compagnie 
des larves de l'Orthopodomyta signifer Coquillett, de TAaopheles ( Cælodia- 
zesis) Barberi Coquillett, et du Megarhinus septentrionalis Dyar et Knab. 


Ochlerotatus (F.) echinus Edwards 1920, Bull. Ent. Res., X, 193. 


Diffère surtout de l'O. geniculatus par la présence d'écailles plates et 
larges sur le scutellum, par celle d'une ligne noire longitudinale, sur la 
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moitié basale des fémurs postérieurs et par les bandes jaunes qui réunissent 
les taches latérales blanches des sepmeuts abdominaux. 

Cette espèce signalée de Macédoine, d'Algérie et du Maroc (Edwards) 
existe très probablement en France. J'ai trouvé à Meudon (Seine-et-Oise) 
un exemplaire Ẹ dont le thorax est malheureusement frotté mais qui pré- 
sente les autres caractères de l'O. echinus. 

On trouve aussi des formes à caractères constants, intermédiaires entre 
PO. echinus et l'O. geniculatus. L'étude de l'appareil génital g, ou des 
larves de ces formes, est nécessaire pour nous renseigner sur la valeur de 
celles-ci. 


2. Ocucerorarus (F.) sueonuu Villeneuve 1919, Bull. Soc. Ent. Fr., 58. 


Col du Lautaret ( D" Villeneuve); Hautes-Pyrénées : vallée du Gave de 
Pau (Brolemann); Corse : Sartène, entre 800 et 1,000 mètres (Le Cerf : 
Mus. Paris). 


IL Surc. Eceulex Felt 1904, Bull. 79, N. Y. St. Mus., 391 c; Theobald, 
M. C., IV, 460 (1907); Edwards, Bull. Ent. Res., VII, 215 Go En 


Type du sous-genre : Culex sylvestris Theobald. 


3. OcuLerorarus (13.) vexaxs * Meigen 1830, S. B., VI, 241, 16; Schiner, 
F.A., H, 626, 4 (1864); Blanchard, Moust., 309, 68 (1905); 
Edwards, Fntom., XLV, 195, 2 (1912); Bull. Ent. Res., VIL, 218 
(1917); Villeneuve, Bull. Soc. Ent. Fr., 59, 9 (1919). 


Syn. sylvestris Theobald 1901, M. C., I, 406; Howard, Dyar et Knab, 
Mosq. N.C. Amer., IV, 694, pl. 34, 225 (1915); — articulatus Ron- 
dani 1872, Boll. Soc. Ent. Ital., 30, hA. 


La ® de cette espèce se distingue de celles du groupe Culex par ses 
patles annelées, ses griffes denticulées, les bandes abdominales claires 
incomplètes, la longueur du pétiole de la 1° fourche alaire. 

Long. : 4-6 millimètres; aile : 4-5 millimètres. 

Formule unguéale Œ : 1.1—1.1—1.1; — © : 1.1—1.1—1.1 (plus rare- 
ment : 1.1—1.1—1.0 OÙ 1.1—1.1—0.0 : Howard, Dyar et Knab). 


Commun dans le centre et le sud de la France { Villeneuve); Gray (coll. 
André : Mus. Paris); vallée du Gave de Pau ( Brolemann); Creuse : La Celle- 
Dunoise (Alluaud); très commun dans la région de Lyon : Lyon (Pierre 
in coll. Alluaud). 

Angleterre (Edwards); Scandinavie, Russie ( Blanchard); Allemagve, 
coll. Meigen > Mus. Paris : 2 ® , une de Berlin (n° 132.40), une de Ba- 
vière (n° 132.20); Hollande, Autriche, Italie (Blanchard): Espagne : 
Salines de San Fernando (Czerny ); Elche (Strobl); Madrid (Arias). 


Chine, Japon, Philippines, Bornéo, Indes, Ceylan, Amérique du Nord. 
Edwards distingue suivant les contrées d'habitat les variétés suivantes : 


a. U. vexuns vexaus Meigen = sylrestris Theobald : Europe, Amérique 
du Nord; 
b. O. vexaus steuoetrus Theobald : Asie; 


c. O. vexaus uipponi Theobald : Chine et Japon. 


HT. Surc. Ochlerotatus (s. s.) Arribalzaza 1891, Rev. Mas. La Plata, IT, 
143; Edwards, Bull. Eut. Res., VIT, 211 (1917). 


Syn. Culicelsa Felt, Culicuda Felt; Grabhamia Theobald; Theobaldiuella 
Blanchard; Aedes Howard, Dyar et Knab. 


Ce sous-genre, le plus nombreux et le plus homogène de la famille des 
Cuhicines, a pour type le Culex scapuluris Rondani (= coufirmatus Arri- 
balzaga). Chez cette espèce, l'appareil génital d'est caractérisé par ses gon- 
apophyses bien développées. bi-articulées et par ses forcipules normales. 
La Q a l'extrémité de l'abdomen eflilée et les griffes des tarses denticulées. La 
larve de l'O. scapularis ne diffère en rien des larves typiques d'Ochleroturis 
(Howard, Dyar et Knab, Mosq. N.C. Amer, IV, 783, pl. 29, 30, 120). 

Si l'on voulait intercaler FO. scupuluris dans la série des espèces fran- 
çaises, on devrait łe placer entre le groupe du cantans el le groupe con- 
munis-tigripes. 


Gronpe du cautuus. 


h. Oeuvenorarus (O.) caxraxs” Meigen 1818,5. B., T, 6, 6; Schiner, F. A., 
H, 627, 5 (1864); Theobald, M. C., 1, for, 35 (1901): Blanchard 
(part) Monst., 307, 67 (1905). 


Syn. maculutus ( Meigen) tobineau-Desvoidy, Mem. Soe. hist. ut. Paris, 
HI, 106, 13 (1827): Blanchard (part.) L e., 307, 67 (1905); Bennetti, 
Rec. lud. Mus.. 1, 343 (1907); Edwards, Futom., XLV, 217 (1912). — 
Wauterhousei Theobald 1905, fuu. mag. Nat, hist., S. 7, XVI, 676; M.C., 
IV, 332 (1907), — auuulipes Villeneuve (non Meigen 1830), Bull. Sor. 
Ent. Fr., 56 (1919). 


Beauvais ( D° Villeneuve : Mus. Paris); Forêt de Saint-Germain (Alu): 
Verrières, Nemours (Surcouf: Mus. Paris): Rambouillet (D° Villeneuve ; 
Sépuy : Mus. Paris): Meudon, Vincennes, Fontainebleau (Séguy : Mus. 
Paris); Bois-le-Roi, Val-d'Aulnay ( Huaud): Mayenne; Nièvre : Saint- 
Saulge (J. Séguy : Mus. Paris); Creuse : La Gelle-Dunoise; Vienne : Anti- 
gny (Alluaud); Var : Cavalière { Clere). 

Angleterre ( Waterhouse, Edwards): Laponie, Seandinavie, Russie, An- 
triche (Bluuchard); Belgique : Mont-Saint-Amand, Melle, Destelbergen , 
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Waerschoot, Gand (D° Goetghebuer); Hollande (Musée d'Amsterdam) : 
Italie, Sicile, Malte (Blanchard, Theobald). 
Inde, Canada, États-Unis ( Blauchard, Theobald). 


Espèce à coloration variable. Les bandes du thorax principalement soit 
sujettes à des variations assez considérables; certains exemplaires présentent 
des bandes nettes, chez d’autres le thorax est unicolore. 

Le type conservé au Muséum de Paris permet l'examen de l'appareil 
génital £. Celui-ci correspond exactement à la figure donnée par Theobald 
pour le Culicada Waterhousei : Monog. Culie., IN, 332, fig. 121 (1907). 

Long. : 6-7 millim. 5: aile : 6-7 millimètres. 

Formule unguéale; S': 2.1—2.1—1.1; — ® : 5.1-1.1—1.1,. 





MAUR Siphon el branchies respiratoires de l'Ochlerotatus cantans. 


Les pinceaux de poils situés en A et B onl été sectionnés. 
E, une écaille du 8° segment abdominal. 


Les larves affectionnent les pelites mares sous bois ; elles peuvent vivre 
aussi dans leau salée des creux de rochers situés au bord de la mer, où 
cette eau subit une concentration progressive (Clere, C. Ji. Soc. Biol., 
LXVH, 120, 1909). Elles sont reconnaissables au siphon qui porte un 
peigne de 90-24 longues ients serrées, en rangée très résulière, et en 
autre une touffe de soies à l'extrémité de ce peigne. Branchies étroites, 
pointues, plus courtes que le dernier segment. Antennes couvertes de pelites 
épines. La bouche porte les soies pectinées habituelles (fig. 16). 
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Les larves de l'O. cantans sont carnassières; elles s'attaquent aux pelits 
insectes aquatiques, à leurs larves et à celles d’autres Culieides. J'ai pu 
observer qu'elles détruisaient surtout les larves des Mochlonyx et de l’Och- 
lerotatus communs. 


5. O. Lesnei nov. sp. 


De la taille de l'O. cantans, mais plus. sombre que la forme typique de 
cette espèce. Thorax sans traces de bandes, couvert d’écailles d’un brun 





Fig. 17. — Appareil génitat g de l'Ochlerotatus Lesnei. 


doré, plus päles sur les côtés et sur la face postérieure. Bandes claires des 
segments abdominaux entières, diatées latéralement, larges sur les pre- 
miers segments, plus étroits sur les segments postérieurs. Pattes annelées 
comme chez l'O. cantaus, mais leurs écailles sombres sont plus nombreuses 
que chez cette espèce et les grifles des pattes intermédiaires sont plus 
grandes. 

LO. Lesnei diffère complètement des O. cantans et annulipes par lappa- 
reil génital S. Le 1° article des forcipules est plus court que chez ces deux 
espèces, plus longuement velu que chez FO. cautans et les verrues basales 


Hoi 


plus réduites. Le 1° artele des gonapophyscs esi plus long que chez l'O. 
cantans et considérablement plus court que chez TO. annulipes (fig. 17). 
Long. : 7 millimètres: aile : 6 nullimèlies. 
Formule unguéale ; 2.1—-2.1—1.1; — © :? 
Seine-et-Marne : Samois-sur-Seine (J. Séguy : Mus. Paris). 


6. O. axxuupes* Meigen 1830, S. B., VI, 141, 13; Schiner, F. A., II, 
627,5 (1864); Theobald, M. C., 1,406, 37 (1901); Blanchard, Monst., 
306, 65 (1905); Edwards, Entom., RLV; 217, 3 (1912), Bull. Ent. 
Res., VII, 215 (1917); Villeneuve, Bull. Soc. Ent. Fr., 56 (1919). 


Syn. maculatus Meigen 1804, Klass., 4, 6, g; — cantuns Villeneuve 


(non Meigen), Bull. Soc. Ent. Fr., 56 (1919). 


Les appareils génitaux d sout assez variables ; la modification la plus 
constante porte sur les gonapophyses : le 1% article est plus ou moins 
long, le 2° article élargi en expansion membraneuse. 

Long. : 7-8 millimètres; aile : 6-7 millimètres. 

Formule unguéale; ©: 2.1—2.1—1.1; — Q® : 1.1—1.1—1.1. 

Rambouillet (D° Villeneuve); Meudon (Scouy : Mus. Paris); Seine-et- 
Marne : Nemours (P. Lesne : Mus. Paris); Côte-d'Or : Varennes près 
Beaune ( P. Lesne : Mus. Paris ); Gray (coll. Andre : Mus. Paris). 

Russie, Suède ( Blanchard); Angleterre ( Edwards); Hollande, Belgique : 
Mont-Saint-Amand, Gand, Destelbergen (D" Goetghebuer); Autriche 
(Blanchard); Allemagne (coll. Meigen : a @ et 1 dn’ 153.40: Mus. 
Paris); Macédoine : Zeitenlik près Salonique ( D" Rivet : Mus. Paris). 

Se trouve généralement, de juin à août, dans les haics ct les taillis, 
quelquefois dans les mêmes gites que l'O. cantans, mais moins commun et 
moins précoce. 

La larve, d’après Edwards, ne diffère en rien de celie de O. cantans, 
mais les différences que présentent les adultes, surtout les d', ne per- 
mettent pas de réunir ces deux espèces. 


7. O. Surcour Theobald ap. Surcouf 1912, Bull. Mus. Hist. nat. Paris, 
XVII, 59. 


Très voisin, peut être synonyme de l'O. annulipes, duquel il ne diffère 
que par les bandes abdominales claires et des détails de coloration. 
L'examen iles larves ou de l'appareil génital S serait nécessaire pour fixer 
définitivement la position de cette espèce. 

Long. : 7 millim. 5; aile : 6 millim. 5. 

Formule unguéale : ® : 1.1—1.1-1.1; — E? 


Nemours 14, VIH, 1913, © ©, Chaville 11; VI, 1911, ® (type) 
(J. Surcouf : Mus. Paris). 
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